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GENRE I. — CALOPTÉRYX(calopteryx , Leach.)

Libellula L.
Agiuon Fab . Latr.
Calepteryx Leach.

Calopteryx Charp . Ilamb . , De Selys , Ilagen , Burm.

Tous les secteurs simples , non ramifiés ; arculus fracturé , ses secteurs naissants
d'un même point , plus bas que le milieu , droits.

Les quatre ailes d’une couleur à peu près semblable ; sans vrai ptérostigma;
ayant souvent chez la femelle un faux ptéros .igma blanc traversé de nervules . Les

secteurs l « et 2« du triangle finissant assez éloignés , un peu après le niveau du
nodus.

Lèvre inférieure fendue dans son tiers apical , les deux bouts peu aigus , rap

prochés ou distants ; 2» article des palpes plus court , large , aminci au bout , ar¬
rondi en dehors , le 3” deux tiers plus court.

1" article des antennes cylindrique , beaucoup plus court que le second qui est
de même épaisseur ; le 3- deux fois plus long , à soie de même longueur (excepié
chez C. grandœm  ou le 3° est égal au 2e).

Thorax moyennement fort.
a ou noirâtre chez les mâles ; vert mé-Coloration du corps vert ou bleu bronze ou i y

• n - . , , , , cuvent les sutures ou le dessous du corpstallique ou noirâtre chez les femelles ; souvent i
jaunâtres.

Les espèces sont reparties dans l’Europe , l’Afrique méditerra¬
néenne , l’Asie et le nord de l’Amérique . Elles se divisent en trois

sous -genres , d ’après la longueur des pieds , combinée avec le carac¬

tère de l’espace basilaire libre ou réticulé .

A . Espace basilaire libre.
a . Pieds énormes ; ailes très -étroites . L Sylphis.
b . Pieds médiocres ou longs ; ailes larges ou étroites . . 2. Calopteryx.

B. Espace basilaire biréticulé . • • . **' ^ alroiia -

SOUS-GENRE I. — SYLPHIDE (Sylphis,  Hagen .)

Ailes très -étroites , hyalines dans les deux sexes , à nervure costale métallique
en dehors ; ie secteur principal peu ou point contigu à la ncrvule médiane . Es¬
pace basilaire libre . Pas de ptérostigma.

Un tubercule pointu de chaque côté de 1occiput derrière les yeux . Pieds ex¬
cessivement longs , à cils courts ; ( la lèvre et les palpes comme chez les Calopteryx
d'Amérique ).

Ce groupe diffère peu en réalité des vrais Calopteryx— les ailes
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tendent déjà à devenir étroites dans la Calopt. apicalis  qui est du
même pays ( Amérique septentrionale tempérée) et dont la femelle
manque également de faux ptérostigma blanc. Les pieds ont cepen¬
dant une si grande longueur et des cils si courts, que leur aspect
rappelle ceux des Dicterias,  de sorte que je crois bon de conserver
ce petit groupe, composé de deux espèces, connues par deux exem¬
plaires, qui sont assez probablement les deux sexes d’une même
espèce.

La circonstance que dans les deux sexes les ailes sont hyalines,
sans taches, serait encore un caractère confirmatif de la coupe, si
parmi les vraies Caloptéryx nous n’en connaissions une, la C. exul
qui offre le même caractère.

II n’y a qu’un seul groupe, qui a pour type la S , elegans  Ilagcn :
S . elegans— angustipennis.

I . SYLPIÏIS ELEGANS . Hagen.

sylphide élégante.

Dimensions . Longueur totale
Abdomen
Fémurs postérieurs
Tibias postérieurs
Aile supérieure
— inférieure
Largeur de l’aile sup.

— — infér.
— de la tête

9 environ 57 millimètres,
environ 45

11
12
42
40

7
•8
6 a/s

Ç semi-adulte? vert métallique et acier, varié de roussâtre ainsi qu’il suit:
Lèvres roussâlres; épistoine roussâtre avec une tache verte médiane; front, vertex,
occiput, tempes verts; côtés du front, l or et 2e article des antennes roussâlres.
Yeux bruns. Occiput avec un tubercule pointu, lor et 2“ article des antennes
longs, presqu’égaux.

Prolhorax vert , à bord postérieur arrondi. Thorax roussâtre, une très-large
b.mde médiane en avant, les tubercules interalaires verts — sur les côtés une
très-large bande bleu acier, terminée par la 2“ suture latérale, et divisée en deux
par la 1" suture roussâtre. Quelques vestiges foncés en arrière et sur la poitrine.

Abdomen vert en dessus; le dessous et les côtés des articulations roussâtres( les
cinq derniers segments manquent).

I’ieds excessivement longs, bruns, le dessus des fémurs et les épines plus foncés,
celles-ci assez courtes, ( plus courtes que chez les Neur. chmensis).

Ailes longues pointues très-étroites, lavées de jaunâtre , à réticulation rous-
sâtre, excepté la partie externe antécubitale de la costale qui est acier. 30 anté-
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cubitales; environ 45 postcubitales jusqu’à la place où se trouverait le plérostigm*qui n’existe pas. 8 transversales dans les quadrilatères. Secteur principal presquecontiguà la nervure médiane.

Patrie inconnue, probablement de 1.1méi igac septeutrioncilc ,d’après son analogie avec la S . angustipennis.
Décrite d’après un exemplaire communiqué à M. Ilagen sous lenom manuscrit de genre Sylpbis ( Iloffmansegg ).
Cette espèce ne pourrait être confondue qu’avec Yangustipennis.— sous le rapport de la longueur énorme des pieds , elle ne ressem¬blerait à aucune autre Caloplérygine , excepté au genre Dicteriasqui en diffère tant sous le rapport de la taille , du plérosligma , et

de la coloration du corps.
Elle diffère de la femelle de Caiopteryx apicalis par sa taille plus

grande ., ses pieds plus longs , ses ailes plus étroites , etc.
2. SYI.l’UIS ANGUSTIPENNIS . De Selys.

SYLPHIDE ANGUST1PENNE.

N'(J7 ramDimensions . Longueur totale °
56Abdomen

. 40Aile inferieure
gLargeur de l’aile infér., ... _ livres et 1er article des antennes jau-d*adulte? Dun vert métallique clair, levres« •>

nàlre pâle. Deux tubercules pointus derrière 1occiput.
Pieds excessivement longs, noirs, à cils assez courts.
Appendices anals analogues à ceux de la Cal. virgo.
Ailes très-étroites, pointues, hyalines uniformémentd'un vert clair (y comprisprobablementla réticulation) , secteur principal en partie contigu avec la mé¬

diane; 29 antécubitales, 36 à 40 postcubitales.
Patrie . La Géorgie américaine, d’après un male déposé auBrislish muséum . . , .
En comparant celte courte diagnose que j’ai tracée pendant monséjour à Londres en 1851 , à la description complète que j ai faite

de la Sylphis elegans de M. Ilagen , je trouve une très-grande res¬semblance entre les deux espèces. Cependant je les crois distinctes,
quoique la différence de sexe des deux types tende la compaiaisonplus difficile.

Un caractère certain consisterait dans le sccleui principal , con¬
tigu à la médiane ( si ma note est exacte) ; il est séparé chez l ele¬gans.

Le front et le thorax sont entièrement vert- mctallique . Chez
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Vclegans  le vert n’y forme que quelques bandes sur fond roussâlrc;
même en admettant que la femelle diffère beaucoup du mâle , je
ferai observer que nous n’avons pas chez d’autres Calopteryx  l’exem¬
ple d’une aussi grande disparate . 11 en est de même de la couleur
des pieds qui sont en grande partie roussàtres chez Yelegans.

Les ailes ne diffèrent guère que par la nuance jaunâtre ou verte,
mais on pourrait attribuer ceci au sexe.

SOUS-GENRE II. — CALOPTÉRYX(Calopteryx , Hagen.)

Ailes larges ou assez étroites , celles du mâle en parties opaques (excepté chez
Vexult)  espace basilaire libre.

Pieds médiocres ou longs , à cils médiocres ou longs.

Ces espèces se divisent en deux groupes d’après la présence ou
l’absence de tubercules pointus derrière les yeux , le secteur prin¬
cipal contigu ou non avec la nervure médiane et la présence ou
l’absence chez la femelle d’un faux ptérostigma ( parfois nul ).

Le premier groupe ( virgo ) renferme quatre espèces de l’Amé¬
rique septentrionale tempérée , très-analogues aux six autres du
même groupe qui comprennent les espèces de l’Europe et de l’Afri¬
que et Asie septentrionale (y compris le Japon ) .

Le second groupe ( atrata ) est fondé sur trois espèces de l’Inde
et de la Chine , dont une se retrouve au Japon.

Les caractères employés pour séparer le plus facilement les es¬
pèces résident ( outre ceux qui constituent les groupes ) dans la
taille , le nombre de nervules anlécubitales ; la réticulation postcos¬
tale , la position du nodus , celle du faux ptérostigma ( lorsqu’il
existe chez les femelles) , la largeur des ailes , la couleur de la ner¬
vure costale , la répartition de la couleur opaque sur les ailes des
mâles ; la couleur de la lèvre supérieure , de la base des antennes
et des pieds ; la pointe dorsale et les pointes latérales du dernier
segment des femelles.

1er  GROUPE (C. virgo ).

Secteur principal contigu à la nervure médiane ; un faux ptérostigma blanc
chez les femelles (excepté chez Yapkalis ). Les ailes du mâle en partie opaques
(excepté chez YexuU)  celles des femelles généralement hyalines.

Un tubercule pointu derrière chaque côté de l’occiput.
A . Nervure costale métallique;
a . de l’Amérique septentrionale (chez ces espèces les deux bouts de la lèvre in¬

férieure semblent distants ).
C. apicalis — dimidiata — maculuta — virtjinka.
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b . des parties septentrionales tempérées de l’ancien continent ( les deux boutsde la lèvre inférieure rapprochés ).
C. syriaca—exul_ splendens—virgo.
B. Nervure costale non métallique ( les deux boots de la lèvre inférieure rap¬prochés ).

a . de l’Europe méridionale et de l'Algérie.
C. hœmorrhoidalis.
b . du Japon.
C. cornelia.

2° GROUPE (C. atrata ).

Secteur principal non contiguh la nervure médiane. - Pas de faux ptérostigmablanc chezla femelle. Nervure costale non métallique. Ailes opaques dans les
deux sexes (à l’état adulte).r. i . ,.^ iniit Pieds très-longs à cils excessive-Pas de tubercules pointus derrière 1occiput, rieus
ment longs.

. . . . . aidants _ 28 article des palpes un peuLes deux bouts de la lèvre inferieure distants
plus long.

v . , î „uiient l’Intle, la Chine et le Jupon.Les espèces de ce groupe liabiient*1 > »C. alrata — grandœva— smaTogdma-

5 . CALOPTERYX AWCALIS . B»m.

CALOPTERYX APICALE.

Synon . Calopleryx apiealis; Burm. n° 8.
Dimensions . Longueur totale

Abdomen
Appendices anals sup.
Tibias postérieurs
Ailes supérieure

— inférieure
Largeur de l’aile inférieure

— de la tête
, , . . _ Ips variétés de dimidiala;  formes grêles,Lapluspetite espèce du genre. excepte tesvducis » >ailes étroites.
d*. Corpsd’un vert métallique pur et brillant , un peu cuivré sur les côtés duthorax et l’extrémité de l’abdomen; le vert de la lèvre supérieure et du nasus un

peu plus foncé; 2° article des antennes plus long et plus fin que chez les autresespèces, excepté chez la dimidiala , où il est semblable.
Lèvre inférieure, antennes, poitrine, sutures humérales et latérales du thorax,

42'"“ Ç 41”>™
OO
1

oo
1/3

7 */* 8

30 30
29 30
17 7
3 3

étés de dimidiala;  formes grêles,
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et appendices anals noirs . Derrière des yeux bronzé foncé ; les articulations des
segments et une raie en dessous de l'abdomen noirâtres . Appendices anals à peu
près comme chez la C. splendens,  un peu plus longs que le 10° segment , dont
l’extrémité est à peine échancrée . Pieds longs noirs.

Ailes hyalines étroites , très -légèrement verdâtres ; à réticulation noire , excepté-
la côte qui est vert métallique ; leur extrémité (un huitième environ ou 4 millimètres)
d’un brun noirâtre opaque ; 18-21 antécubitales aux quatre ailes ; 30-52 postcu¬
bitales ; 4- 6 dans le [quadrilatère . Espace postcoslal très -simple . Secteur prin¬
cipal très -contigu à la médiane presque jusqu ’au bout du quadrilatère , surtout
aux ailes supérieures.

Ç. Presque semblable au mâle , si ce n’est que la 2° suture latérale , le bord
postérieur du thorax et la poitrine sont jaunâtre terne ; l’abdomen d’un vert mé¬
tallique moins vif , ayant ses deux derniers segments un peu ternes . Le 10° avec
une petite carène qui ne se termine pas par une épine ; ses côtés non dentés.

Appendices anals noirâtres , coniques , peu écartés , ayant en longueur la moitié
du 10° segment.

Ailes comme chez le mâle , mais sans espace apical foncé. Il n’y a pas de faux
ptérosligma.

Patrie . Philadelphie,  d’après les types de Burmeisler (collection
Winthem) et un mâle du musée Britannique.

Celte espece par sa petite taille, ses ailes étroites , sa réticulation
simple , les ailes du mâle presqu’entièrement hyalines, et les deux
derniers segments abdominaux de la femelle verts en dessus , ne
pourrait être confondue qu’avec la dimidiala  Burm. (cognata  Ramb.)
— La femelle en diffère par scs ailes incolores, par le manque com¬
plet de faux ptérostigma, le bout latéral de l’abdomen non denté,
les tubercules de l’occiput plus petits, et une taille encore moin¬
dre ; et le mâle par l’espace apical foncé moitié moins considérable,
n’occupant que le 8e de l’aile.

Dans les deux sexes, le bord postérieur des sinus anléalaires est
droit : il est sinué chez la dimidiata.

M. Burmeislera placé par erreur cette espèce dans la section de
la Caja (notre grand genre Iletærina) .

4 . CALOPTEUYX DIMIDIATA . Burm.

CALOPTÉRYXMI- PARTIE.

Synon . Caloptcryx dimidiata.  Burm . n° 10. (<j>)
— cognata  Ramb . n° 4. ( Ç )
— tyriaca var.  Ramb . n“ t>. (</)
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Dimensions. Longueur totale o* 4i 2 41- 43"'“

Abdomen 33 53 _33
Appendices anals sup . /*
Tibias postérieurs 8 »/ » 0
Aile supérieure 31 29 )/»- 31
— inférieure 38 28 - 30

Largeur des ailes supér . 8 8
— — infér. 7 i/s 8

— de la tête Si/ » £>ijs
Plérostigma 1 t/i - l i/î

o* adulte. Lèvre inférieure, derrière des yeux et antennes noirs ; lèvre supé¬
rieure, face et dessus de la tête vert métallique brillant, à reflets bleu foncé sur
la lèvre et l’épislome.

Tubercule des tempes bien prononcé; mais peu pointu. Veut brun foncé.
Prothorax, thorax et abdomen vert métallique brillant en dessus et sur les

côtés; les côtés du thoraxà reflets cuivreux; le dessous du thorax et de l’abdomen
noirs, les sutures et les articulations noirâtres ; (les quatre derniers segments
manquent).

Pieds tout noirs , grêles , longs , à cils assez longs divariqués.
Ailes étroites , hyalines ; un peu lavées de jaunâtre , surtout à la base et le long

du bord costal : le quart apical aux supérieures et un peu plus du quart aux in-
. .. . , , . „..cu5tre Cette couleur est assez nettementfeneures , d’un brun foncé un peu roussatre . ^

nù elle est moins foncée. Elle corn-circonscnte et légèrement convexe en dedans =
. , . . au bout de l’aile. Réticulation noire,mence à plus de moitié chemin du nodus au

excepté la côte qui est vert métallique . La partie contiguë du secteur principal
finit aux du quadrilatère ; la réticulation postcostale est simple ; il existe dans
l’aile un assez grand nombre de cellules pentagones . Ailes supérieures : 29-30 an-
lécubitales . 6-8 au quadrilatère . Ailes inférieures : 25 -27 antécnbitales 7 au qua¬
drilatère . Environ 40 postcubitales aux quatre ailes.

o* jeune.  La couleur foncée du bout des ailes légèrement indiquée.
n «et coloré comme chez le mâle, mais la$ adulte (de Géorgie ). — Le corps est ou 10 >

et le vert de l’abdomen un peu bronzépoitrine offre quelques marques brun livide, ei y
. . . . . ,segments;  l 'arête dorsale du 10' for-devient moins brillant sur les deux derniers s g

. , . . nointe aiguë, les côtés dentés; appen-mant une carène qui se termine par une poin«= e >
. . . „„ aortes . avant en longueur la moitié du 10'dices anals noirâtres , coniques , peu écartés , «j

segment.

Pieds noirâtres . Valvules vulvaires courtes noirâtres.
„ , , . , , iav ées de jaunâtre , mais la couleur bruneAiles comme chez le mâle, hyalines, îavecs

qui termine les quatre ailes occupe un peu moins que le quart apical , et cette
nuance coupe l’aile par une ligne nette , droite aux supérieures , ou à peine con¬
cave aux inférieures . Il y a un faux ptérostigma blanc , ovale , coupé par une â trois
nervules , placé près de l’extrémité des ailes. La nervure médiane s’écarte du bord

4
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costal pour former le bord arrondi inférieur de ce ptérosligma . Réticulation noi¬
râtre , excepté la côte qui est bronzée . Ailes supérieures : 20-22 antécubitales.
30-52 postcubilafes . 4-6 au quadrilatère . Ailes inférieures : 18-20 antécubitales.
52-54 postcnbitales . 4-6 au quadrilatère . Réticulation postcostale très -simple.

Une femelle moins adulte  du Kentucki ( type de Burmeister ) est un peu plus
petite et le bout des supérieures est simplement enfumé.

Une autre femelle plus jeune (type de la cognata  Rambur , collection Ser-
ville ) a simplement la partie apicale foncée indiquée par une nuance à peine
enfumée.

Enfin une femelle très -jeune  de Géorgie (Bristish muséum ) est un peu plus
grande et a les ailes complètement limpides , excepté une légère indication à peine
salie de l’espace apical aux inférieures . Elle se distingue de l'apicalis  par la pré¬
sence du faux ptérostigma blanc . Il y a 55-58 postcubitales.

Chez ces deux dernières femelles jeunes , la poitrine est livide ainsi que le bord
postérieur du thorax , et une ligne qui ne va pas jusqu ’en haut sur la 2° suture
latérale , puis une partie du dessous de l’abdomen.

Patrie . Les États -Unis  de l'Amérique septentrionale (Kentucki,
Géorgie etc.) .

Cette espèce est très-voisine de Xapicalis;  j ’ai indiqué à l’article
de celle-ci en quoi elle en diffère.

M. Rambur , trompé par la ressemblance dans la coloration des
ailes , a décrit le mâle comme une variété de la syriaca.  Il en diffère
par ses antennes et scs lèvres noires , par ses ailes plus étroites,
ses tibias noirs , et par le bout foncé des ailes qui n’occupe pas tout-
à-fait le quart apical. La femelle s’en sépare par des caractères ana¬
logues , plus celui de la coloration des ailes qui est tout autre (voir
l ’article de la syriaca).

La femelle jeune à ailes limpides , ressemble beaucoup à celle de
la splendcns  d ’Europe . Elle s’en sépare par les lèvres et les an¬
tennes noires , les deux derniers segments sans arête jaunâtre , la
réticulation des ailes noire , plus simple , le ptérostigma plus large,
les ailes plus étroites , les pieds plus largement ciliés.

Il est remarquable que l’exemplaire que je considère comme le
mâle , a la réticulation beaucoup plus serrée que les femelles, no¬
tamment les nervules antécubitales et posteostales. Je ne puis dou¬
ter cependant qu’il n’appartienne à la dimidiata.  J ’en ai vu un se¬
cond au Musée britannique.

La dimidiata  diffère principalement de la virginica  par sa petite
taille et le brun du bout des ailes moins étendu ; de la mandata
par ses ailes plus étroites et en grande partie non colorées.
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iî. CALOPTERYX JIACliUTA . P. Beauvois.

CAI.OS'TÉUVX MACULÉE.

Synon . Agrion maculuta. Palissot de Bcauvois, p. 85 , beur . , pl. 7, f. 5 , ( aber-
ralio o”)-

Caloptcryx — Burm . N» 17, (aberralio ) d*).— Ramb, N° S. (aberralio 0’ )-
— holoscricca. Burm . N ° . 13 - Ramb . N ” 14.

— papilionacea. Rarnb . N° 6.
Caloptcryx opaca. Say , Journ . acad. Pbilad . , vol. VIII, 1839. N. 2 (ci*).

Dimensions . Longueur totale a' 41 - 48 mm $ 38 - 47’"m
Abdomen 34 - 39 30 - 37

Appendices anals sup. 1 i/a
Tibia postérieurs 7 - 8 7- 8

Aile supérieures 26-33 29 - 33
— inférieures 25 - 31 29 - 52

Largeur des ailes 9 - H 9 - 11

— de la tête ® ^ fl*
Ptérosligma
Largeur du ptérosligma

o”• Ressemble à la C. virgo,  mais plus petite.

5 - 5 a/i
2 - 2 i/î

î/3 - 1

u'orps d’un vert bleuâtre métallique foncé. Lèvre inférieure , derrière de la tète
et antennes noires . Tubercules de l’occiput très -matqués.

Prothorax et thorax vert bleuâtre métallique , en dessus ; côtes vert bronze , les
sutures et le dessous noirs.

Abdomen noir en dessous , le dessus bleu verdâtre métallique ; les articula¬
tions tin peu plus foncées ; dessous des 8° et 9e segments jaune roussàtre.

Appendices anals noirs , analogues à ceux de la virgo,  le dessous des inférieurs
jaune un peu rougeâtre.

Pieds longs , grêles , noirs , avec des cils longs et pressés . Les tibias paifois lu un
noir en dehors.

. .. . . . . . . notablement dilatées i partir du milieu,Ailes insensiblement arrondies , mais noiau
d’un brun noirâtre opaque , un peu chatoyant acier surtout â la base et à 1ex¬
trémité . La base ( surtout celle des inférieures ) ordinairement brune , hyaline
jusqu ’au bout du quadrilatère.

Réseau large ; une rangée entre les secteurs ( excepté an bout ). Espace post¬
costal simple , comme chez la splcndcns;  nodus plus rapproché de la base que
de l’extrémité.

Réticulation noire , la costale bleu verdâtre métallique . Ailes supérieures : 26-32
antécubitales ; ailes inférieures : 19-28 antécubitales . Environ 46-50 postcubitales;
5-9 transversales aux quadrilatères qui sont aussi longs que l’espace basilaire.
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Secteur principal bien contigu avec la médiane , mais la contiguïté cessant avant
la fin des quadrilatères . ( Les nombres les plus faibles appartiennent au mâle type
de Vholosericca  de Burmeister ).

cT jeune.  Ailes hyalines , tout -à-fait enfumées , un peu plus foncées au bord
antérieur , un peu plus claires à la base postcostale.

Pieds brun noirâtre , l’extérieur des tibias un peu brun roussâtre.
Ç . Tête et thorax comme chez le mâle , mais vert métallique . Abdomen brun

bronzé , une raie dorsale jaune aux trois derniers segments , plus large sur le 9e;
épine apicale du 10° aiguë , jaune . Pointe latérale marquée , mais obtuse et
dentelée au bout . Bord des valvules jaune . Appendices anals courts , trigones
noirs . Pieds d’un noir moins décidé que chez le mâle. Ailes hyalines enfumées
légèrement chatoyantes ; le tiers apical des inférieures , souvent le quart apical
des supérieures , d’un brun plus foncé , ainsi que le bord antérieur des quatre.
Ces nuances , en tout cas , ne tranchent pas subitement sur les parties plus claires.
Piérostigma blanc , très -large , ayant en longueur à peu près deux fois sa lar¬
geur ; presque carré , formé par un fort écartement des nervures , coupé par 6-10
nervules presque toujours anastomosées en deux rangées. Ailes supérieures 27-30
antécubitales . Ailes inférieures 19-26 antécubitales . 40-48 postcubitales aux qua¬
tre . (Les nombres les plus faibles appartiennent à la femelle type holosericca
Bum . Collection Winlhem ).

Ç jeune.  Abdomen brun en grande partie ; fémurs d’uu brun terne , tibias et
tarses jaunâtre pâle et livide en dehors , mais les cils noirs . Ailes généralement
enfumées , non opaques ; leur extrémité n’est pas plus foncée , le bord anté¬
rieur à peine plus foncé ; réticulation brun clair , excepté la côte qui est vert
métallique.

Variétés.  La taille est très -variable : j’avais d’abord cru qu’il existait deux
races , distinctes sous ce rapport , mais j’ai vu se combler les difiérences par des
exemplaires intermédiaires , et l’on voit la même chose chez plusieurs autres
espèces.

La couleur des ailes du mâle varie en ce que la base est parfois presque en¬
tièrement noirâtre , comme le reste , et que d’autres fois elle est assez hyaline,
jusqu ’au bout des quadrilatères.

La nuance générale noirâtre des ailes est moins chatoyante chez les exem¬
plaires les plus petits ( et en même temps les plus foncés) que j’ai sous les yeux.

Une variété femelle,  de la Caroline , a les ailes très -foncées ; le bout des quatre
opaque , brun un peu plus étendu , comme chez la Virginica  mâle.

Observation . L ’Agrion maculatum  type , de Palissot de Beauvois , est un exem¬

plaire chez lequel les ailes présentent un certain nombre de petites taches hya¬
lines irrégulières . M. Hagen en a observé un semblable.

Patrie . Les États - Unis  de l’Amérique septentrionale . Les types
les plus grands sont de la Géorgie, de la Caroline et de l’Ohio, les
plus petits de la Pensylvanic ( Philadelphie) et du Massatchussets.
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Un certain nombre d’exemplaires des deux tailles n’ont pas de dé¬
signation locale spéciale.

Nous avons examiné un grand nombre d’individus entre autres
les types de Rambur et de Burmcister.

M. Burmeister a indiqué sa C. holosericea  comme de Java , (col¬
lection Winthem et Sommer) mais c’est évidemment une erreur.
M. Ilagen a examiné le type de M. Sommer , il ne diffère en rien
de notre espèce. Le male semi-adulte est assez petit ; ses ailes ont
jusqu ’à leur moitié un reflet violet ou bleuâtre (même un peu doré
dans le milieu) tant en dessus qu’en dessous , 1espace postcostal plus
clair et hyalin enfumé , ainsi que le bord costal antécubital des
ailes inférieures . Un des types de M. Rambur (collection Latreille)
est semblable. — L’erreur de localité pour la collection Sommer , et
l’identité avec les types américains est d’autant plus certaine , que
dans la collection Winthem , Burmeister a étiquete de sa main
comme étant l’Aofaiéncea un couple de Philadelphie . Le type fe¬
melle de Philadelphie (collection Winthem ) est un exemplaire pe¬
tit , à ailes assez claires uniformément enfumees.

. „„r,fnnrliie avec aucune autre . Elle seLctte espece ne peut etre contonuuc u
,i- .• . . i • * ca taille moindre , a 1absencedistingue notamment de la virgo  a sa w . .

tbnraxet aux antennes , ainsiquade marque jaune à la levre , au tuoraxw . u , ,
la forme large et presque carrée du ptérostigma.

G. CALOPTEIVYX VIRGINICA . Westwood.

CALOPTÉBïX VinGlNIENNE.

Synon . Calopteryx dimidiata;  Ramb. N° 7, (escl. syn. Burm.).
Libcllula virgo; Drury , pl. 48>^ (2 '
Calopteryx virgtnica;  Westwood(in Drury Ed. -
Calopteryx materna;  Say. , J« » . - ad. PUL, « L V™. « » . «• ‘ (2 )-

— œquabilis,  Say. , id. id. id. N 3.
_* B2 mm Q 50™mDimensions . Longueur totale °  *

Abdomen 42 39

Appendices anals sup. 1 i/a i/ï
Tibias postérieurs 8 i/j
Aile supérieure 30 37
— inférieure 34 53

Largeur des ailes 9 t/i 9
Ptérosligma 2
Largeur de la tôle 6 Si/*
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o’ adulte.  Stature de C. virgo,  avec la coloration des ailes analogue â celle de

la syriaca.
Lèvre inférieure noire , un peu plus claire au milieu ; la supérieure noir luisant:

un trait jaunâtre obscur entre la bouche et l’œil ; rhinarium noir un peu roux
au milieu ; nasus vert bronzé obscur ; antennes noires ; front et dessus de la tête
noirâtre bronzé . Derrière de la tête noirâtre , les deux protubérances peu pro¬
noncées , arrondies . Yeux brun noirâtre . La tête en grande partie couverte de
villosités noirâtres , notamment le long du bord de l’occiput.

Prothorax vert bronzé obscur.

Thorax vert métallique , obscur en dessus et sur les côtés ; les sutures et le
dessous du thorax noirs , excepté un trait court oblique jaune en bas de la 2"
suture latérale , ainsi que quelques petites taches sur la poitrine.

Abdomen vert métallique foncé en dessus et sur les côtés ; le dessous noirâtre ,
les articulations un peu cuivrées et noirâtres ; le 10° segment vert noirâtre eu
dessus , jaune foncé en dessous , son arête un peu carénée au bout ; quelques pe¬
tits vestiges jaunâtres existent sur les bords des segments en dessous . 10° seg¬
ment plus court que le 9°.

Appendices anals conformés comme ceux de C. virgo,  les supérieurs â peine
plus longs que le’dO0 segment , noirâtres ; les inférieurs épais , très -écarlés ; noirs
en dessus , jaunes en dessous.

Pieds noirs.

Ailes longues , assez larges , non subitement dilatées , les supérieures un peu
rétrécies à la pointe ; les quatre en majeure partie hyalines un peu lavées de
jaunâtre surtout â la base ; leur extrémité opaque , brun foncé h reflet bleu acier.
Cette nuance occupe un peu plus du quart des supérieures ( commençant à mi-
chemin du nodus à l’extrémité ) et les î/s  des inférieures ; cette couleur est uu
peu convexe en dedans et ne cesse pas par une ligne très -nette . Réticulation
noirâtre , la nervure costale vert brillant . Espace postcostal assez compliqué.
Sur l’espace opaque du bout des ailes , il y a parfois quelques cellules trans¬
parentes . Ailes supérieures : 26-31 antécubitales , 45-55 postcubitales environ.
Ailes inférieures : 27-28 antécubitales , 50-33 postcubitales environ . — 6 dans
les quadrilatères . Le secteur principal très - contigu â la médiane jusqu ’aux trois
quarts du quadrilatère.

5 très -adulte.  Aspect et stature de la C. virgo  très -adulte.
Lèvre inférieure jaunâtre livide ainsi que la supérieure , celle -ci traversée par

une tache médiane noire qui la borde ensuite finement . Deux taches de même
couleur , jaunâtres , entre la lèvre et l'œil. Le reste de la tête comme chez le mâle,
mais le vert du nasus remplacé par du bronzé obscur et le 1er  article des an¬
tennes marqué de jaune â sa base en avant.

Thorax et prothorax comme chez le mâle , mais d’un vert plus obscur et plus
bronzé en dessus et sur les côtés ; le dessous jaunâtre , un peu saupoudré de blan¬
châtre ; le bord postérieur du thorax , la moitié inférieure de la 2* suture laté-
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raie , un irait transverse à la partie supérieure de celle -ci jaune clair , de même
qu’un point aux attaches des ailes en dessus.

Abdomen d’un vert bronzé obscur et cuivreux en dessus et sur les côtés ; le
dessous noir \m peu pruineux , avec quelques indices jaunâtres sur les bords
latéraux ; les côtés et le dessous des 8’ , 9’ et 10° jaunâtres ainsi qu’une bande
dorsale bien marquée sur les mômes segments (excepté au 8° où elle ne com¬
mence qu’insensiblement à sa seconde moitié ) et formant au 10° qui est un peu
plus long que la moitié du 9", une carène élevée qui se prolonge en une petite
épine très -aiguë à pointe noire.

Appendices anals d’un brun foncé , coniques , pointus , écartés , ayant en lon¬
gueur la moitié du 10” segment . — Valvules vulvaires épaisses , courtes , jaunâ¬
tres , à pointe brune.

Pieds assez longs , noirs , l' intérieur des « murs et des tibias pruineux , Tes tro-
chantères tachés de jaune . Cils modérément longs , peu divariqués.

Ailes ressemblant beaucoup à celles du mâle pour le dessin , mais la partie
hyaline et basale beaucoup plus lavée de jaunâtre sale , un peu enfumé et l’extré¬
mité d’un brun un peu jaunâtre enfumé moins opaque et ne changeant pas en bleu
acier . Le faux ptérostigma blanc laiteux est beaucoup plus long que large , entre
une One nervure noire , dilatée au milieu . Chez l’exemplaire que je possède , il
n’est pas traversé par des nervules . Réticulation comme chez le mâle , mais l’es¬
pace poslcostal moins compliqué . Ailes supérieures . 50 antécubitales , dl -iô post-
cubitales , 6-7 dans les quadrilatères . Ailes inférieures : 28 antécubitales , 46 pos¬
tcubitales , 7-8 dans les quadrilatères.

Patrie . La Géorgie  d ’après plusieurs mâles du Musée britan¬
nique ; les contrées de la Baye d’Eudmi  d après la femelle que
j’ai décrite , et qui me semble appartenir a la meme espece ; la Vir¬
ginie,  si c’est l’espèce de Drury , enfin le Massatchussets  d apres Say.

Par sa grande taille et les pieds moins longuement ciliés , elle
diffère de la maculata,  de la dimidiata  et de 1apicahs.

Le mâle ressemble beaucoup 5 la dimidiata,  mais il est plus
grand et la partie noirâtre apicale du bout des ailes est bien plus
étendue surtout aux inférieures . Il se distingue de la syriaca  par
l’absence de jaune à la lèvre supérieure , la proportion du noi¬
râtre des ailes , qui en outre ne finit pas par une ligne nette , etc.
de la spkndens  méridionale par des caractères analogues , notam¬
ment la moindre étendue de l’espace apical foncé , et son inégalité
aux deux ailes.

La femelle ressemble beaucoup à celle de la virgo  adulte . Je 1eu
distingue à son ptérostigma bien circonscrit , non traversé par des
nervules , à scs ailes dont le bout est distinctement foncé comme
chez le mâle ( l’aile inférieure seulement offre parfois cctic nuance
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foncée chez la virgo)  au nodus placé presqu’au milieu de l’aile su¬
périeure qui est moins élargie;à la réticulation noire. Je la distingue
de celle de la maculata  à sa taille plus grande , ses ailes moins élar¬
gies , le ptérostigma plus long, moins large, non traversé, la pré¬
sence du jaunâtreà la bouche , aux antennes et au thorax, les pieds
moins largement ciliés. Il est enfin impossible de la confondre avec
la dimidiata  dont elle est différenciée par la taille, la disposition du
brun au bout des ailes, le ptérostigma, la bouche, les antennes, les
cils des tibias.

Si l'on considère la description de Drury , et la figure qu’il a
donnée de la femelle, on est porté à croire que c’est notre espèce
qu’il a eu en vue. C’est la seule américaine qui,  par sa taille et
sa coloration, puisse s’appliquer à cette figure, où les ailes sont
seulement un peu plus larges ( presque 12 millimètres) si elle est
correcte. M. Weslwood lui a donné dans la 2e édition de Drury le
nom de C. virginica  que je lui restitue.

7. CALOPTERYX SYRIACA. Géné.

CALOPTERYX SYRIAQUE.

Synon . Calopteryx syriaca;  Géné . Mss.— Ramb. N» 9 ( Pars ) 0*.

Dimensions . Longueur totale 0* 50-""1 <J> 47mu*

Abdomen 40 37

Appendices anals sup. i i/s —

Tibias postérieurs 7

Aile supérieure 31 31 -34
— inférieure 29- 30 50 -33

Largeur de l’aile sup. 9

— — inf. 8r/«
— de la tête 5i/i 5 l/i

Espèce assez voisine de la splendens , mais plus longue , plus grêle.

o* adulte.  D ’un bleu acier métallique en dessus , vert sur les côtés , 2° article

des antennes , les mandibules en dehors , la lèvre supérieure d’un jaune un peu

blanchâtre ; le bord externe de la lèvre et un point basal médian noirs . Tuber¬

cules de l’occiput assez prononcés.
Prothorax bleu acier brillant , à reflets verts.

Thorax à sutures finement noires , excepté la 2° latérale et le bord postérieur

qui sont marqués d’une raie jaune pâle bien distincte , qui se réunit à la cou¬

leur jaune livide du dessous , dont le milieu est noirâtre après les pieds.

Abdomen bleu acier métallique , très -vif en dessus , les côtés bordés de jaunâtre,

interrompu aux articulations ; une raie noire au milieu du ventre en dessous,
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excepté aux trois derniers segments qui sont entièrement jaunâtre livide ; le 10*moitié plus court que le 9*j l’arête à peine saillante dans sa seconde partie seu¬lement.

Appendices anals analogues à ceux de la C. splendem,  mais un peu moins forts;les supérieurs noirâtres , un peu plus clairs à la base , les inférieurs jaunâtres,noirs à l’extrémité.
Pieds moins forts que chez la splcndens , noirs ; les quatre fémurs postérieursblanc jaunâtre en dedans , et les tibias des mêmes pieds brun roussâtre en dehors ;la base des fémurs antérieurs blanc jaunâtre.
Ailes très-étroites (plus que chez la spfendens) , hyalines , à peine un peu lavéesde jaunâtre à la côte. - Leur réticulation bleu acier ; l’extrémité des quatre (un

. . . , . ,;ors aux inférieures ) brun , à peine plus
peu plus du tiers aux supérieures , le tiers au, . . , , . „ coune l’aile d’une manière très -nette ,
clair au bord postérieur . Cette couleur coupe, . „ aorims Elle est un peu chatoyante , lui-
formant une ligne à peine convexe en deaans . n r  •santé surtout en dessus ; la contiguïté du secteur principal cesse un peu avantla An du quadrilatère . La réticulation de l’espace postcostal est assez simple ,comprenant trois rangs irréguliers sous les quadrilatères.Ailes supérieures : 24 antécubitales , environ 50 postcubitales . A,le. mfeneures :21-23 anlécubitales , 55 postcubitales , 7 dans les quadrilat res.. , Knut des segments violet métallique — la

o* jeune.  Abdomen brun rose , le bout ue b .. . ..îsir mais les contours de cette couleur
partie apicale des ailes d un brun plus clair,déjà bien arrêté .

, ,, , __ tachés comme chez le male , le 3* ar-
$ D’un vert métallique ; tète et thorax tacnesticle des antennes jaune en dehors. . « upcsous le long du ventre , une largeAbdomen vert métallique , ayant en d, . .. . „ médiane sur les 9° et 10° et le bord pos-

bande d un blanc jaunâtre; une ligne
meuia ,

. . . . ,. .minpnte comme chez la splendens,  orangés,
teneur de celui -ci avec une epme proemineni
Pointe latérale peu marquée , simple . , , . . . . .

, ., hrun ; valvules jaunes , peu denticulees
Les appendices trigones , d’un jaune brun,en dehors .

. .reuîl du mâle ; les fémurs portant seu-
Pieds ayant souvent plus de jaune que c, , , lM et les tarses jaunes ou comme ohez

lement une ligne brune en dehors ; les übiasle mâle.
,. ..

, ..lus lonuues ; reseau vert métallique ; un
Ailes un peu plus larges et souvent plus b >, r 1 , , ,des  ailes que chez la splendens,  mai6

faux ptérostigma blanc aussi près du bout uesai .e» h, , . . . ..en lavées de jaune chez les adultes , le
plus grand . Les ailes sont hyalines , un peu j . . .

. . . . . . , _ io bord interne de cette nuance mal arrête.
tiers apical des inférieures brun , mais le noruCette femelle diffère de la splendens P° r !e 3° artide deS anlenneS iaU°e e"dehors (noir chez splendens ) , les pieds moins forts et plus jaunes ( tout noirs chezsplendens ) ; les couleurs du corps plus vives , moins d’antécubitales ( 18 , il y ena 24-27 chez splendens ) , le bout des inférieures brun , l’abdomen plus grêle , lespointes latérales plus simples , peu marquées.

H



Les femelles de la virgo  se séparent de suite par leurs ailes plus larges , à

réseau plus serré , et le 38 article des antennes noir. — Celles de Phœmorrhoï-

dalis,  par le fond du corps autrement coloré , les lignes jaunes du thorax , le

5° article des antennes noir , l’épine finale de l’abdomen presque nulle et l’ap¬

pendice en dessous peu visible ; la couleur des ailes , surtout de la nervure costale.

Elle diffère de Vexul  par les ailes colorées et moins étroites.

Patrie décrite parM. Ramburd’après un mâle du Mont Liban,
communiqué par M. Géné ; M. Hagen a examiné huit mâles et
sept femelles de Syrie  et d’Êgypte,  pris par M. Ehrenberg.

La variété mâle indiquée par M. Rambur , appartient à la dimidiata
( voir à l’article de cette dernière et à celui de la virginica  en quoi
elle en diffère).

En décrivant la C. exul  d ’Algérie , j ’ai signalé les caractères qui
semblent la séparer de la syriaca,  dont elle est excessivement voi¬
sine , si elle n’en est pas une simple race locale.

8 . CALOPTERYX EXUL. De Selys.

CALOPTERYXEXILÉE.

Synon . Calopteryx splendens.  Race mérid. , de Selys,
(Entomologie par M. Lucas).

— exul,  De Selys , synops. n° 8 , 1833.

in Expéd . de

Dimensions . Longeur totale o* 49m°» Ç A9 mm
Abdomen 39 38

Tibias postérieurs 7 'h 8 i/i
Aile supérieure 31 l/î 31

— inférieure 30 33

Largeur de l’aile sup. 7 i/î 8 i/i
— — inf. 7 8
— de la tête

Plérostigma

6 6

1 i/i

Peut -être la C. exul  n ’est-elle qu ’une race de la C. splendens
méridionale , qu’elle représenterait à Alger. Voici les différences
que je trouve.

o"jeune.  1 ° 2* article des antennes jaune , ainsi que le devant du 3°; 2» protu¬

bérance du derrière des yeux arrondie , obtuse ; 3° Les lèvres et l’espace entre

elles et l’œil plus largement et plus décidément jaune ; i°  tout le dessous du

thorax d'un jaunâtre livide , presque sans vestiges foncés , excepté une très -petite

tache noirâtre à la poitrine , suivie d’une autre vert doré . Chez les adultes toute

la poitrine saupoudrée de blanc , la ligne jaunâtre de la 2° suture bien marquée,

complète et le bord postérieur de même couleur ; 3° les bords latéraux de l’ab-
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domen plus largement jaunâtres ; 0° les pieds un peu plus longs , d'un gris noi¬râtre , l’intérieur des fémurs et leur articulation extérieure d’un jaunâtre livide;7° les poils de la tête et du thorax d’un jaunâtre sale ; 8» les ailes notablementPlus étroites , plus pointues , un peu plus courtes , entièrement hyalines , sans au¬cune espèce d’indice de couleur grisâtre à leur extrémité ni au milieu ; elles sont àpeine lavées de verdâtre clair le long de la côte , mais pas autant que chez la fe¬melle de la splendens ,;leurs nervures sont commechez la splendens , bleu acier , maischangeant davantage en vert brillant clair ; la réticulatien est moins serrée ; le„ , , «si très -contigu à la médiane jusqu ’ausecteur principal comme chez la splendens , esi ^. . . , . , i0in aux supérieures ) mais le supérieurbout du quadrilatère (même un peu plus loin aux i /, , „..tim,iié cesse (chez la splendens  méridionale
ne s’en séparé qu’au point où la contiguïté ce« c t ^ , , . ,, , „ , j •i„,ùrp'i Enfin le nodus est placé plus loin deil s’en séparé avant la fin du quadrilatère ), «sim F . . .. .la base des ailes . Ailes supérieures : 21 anlécubitales 40 pos.cubitales . Ailes in¬férieures : 18-81 anlécubitales , 35 postcubitales . 4 -5 dans les quadrilatères.2 très -jeune.  Les différences sont moins marquées que chez le mâle , attenduque chez la splendens  méridionale femelle jeune , le jaune occupe assez d espace. . . r „ . j „„ Pt oue les ailes sont moins larges que
â la tête , au thorax et sous 1abdomen , et q . . .. , „„„ ipq caractères suivants qui n existentchez le mâle ; cependant je trouve encore les, ’ . . . • i ° Le 2e article des antennes estpas chez les splendens  que j ai sous les yeux •apvnnt du 3° article ; 2° la poitrine jau-completement jaune pâle , ainsi que le devan■’ kpillant • 3° les pieds sont comme chez lenatre n’offre qu’une petite tache vert brillant , o. . . . s la vérité presque de la meme formemâle décrit ci-dessus ; 4° les ailes sont a la v i. „„t nas lavées de jaunâtre ni de verdâtre,que chez la splendens,  mais elles ne sont pas!» î, côte La réticulation est moins serree,excepte une légère nuance le long de la coiei 4 , , , . m  hase des ailes , le secteur subnodal se sé-
le nodus placé un peu plus loin de la base uv ’4 , m-incipal a cesse d etre contigu avec lapare du principal un peu après que le prm t , ,. . ,1 , te quadrilatère (chez la splendensnervure médiane , en un mot un peu âpre» c „, . , . . an nrincipal avant la fin de la couti-cest le contraire , le subnodal se sépare du p v . .. .. . . . .. „ pn un mot avant la fin du quadrilatère ).guité de celui -ci avec la nervure médiane , en„ ,

pnstcubiiales comme chez le mâle ci-des-Nombre des nervules antécubitales et postcuuiw c
sus ; 6 transversales aux quadrilatère .*.

L’extrémité de l’abdomen manque.

Patrie . Recueillie en Algérie  par M . Lucas qui me Ta commu¬niquée . Il a pris trois mâles et cinq femelles.
Si ce n ’est pas une espèce distincte de la splendens,  cest unerace caractéristique , dans les deux sexes , par la coloration despieds , des antennes et des ailes ; et par la forme et la réticulationde celles - ci.

Par la couleur des pieds et des antennes , elle se rapproche dela syriaca.  Elle s’en distingue au premier abord par ses ailes hya¬lines , uniformes dans les deux sexes et un peu plus étroites.
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On peut dire que Yexul  et intermédiaire entre la splendens  et la
syriaca,  mais encore plus voisine de la dernière.

9 . CALOPTERYX SPLENDENS . Harris.

CALOPTERYXÉCLATANTE.

Synon . Libellula splendens.  Harris , (<f)  pl - XXX, f. I et 3.
— virgo (Part . ) Linn. — Fab. Ent. , syst. Il , n° 1. «.

Agrion virgo. (Part . ) Fab.— Vander L. — Latr. — Fonsc. ann. , soc.
ent. VII, var. A.

Calopteryx virgo. (Partim ) ; Stephens, ( var. a. y. ) — Evans.
Agrion xanlliostoma ; Charp. Hor. et 1810 (ç ),

— parthenias;  Charp. 1810 , p. 137,Tab. 33. — Burm. , n° 13.
Calopteryxsplendens;  De Selys , Rev. Odon. , n° 2 , p. 138. —ld. sÿn. n°9.
La Louise;  Geoff. , n° 1.

Calopteryxludoviciana; Leach. — Curtis. — De Selys; Bullet. , monogr. ,
p. 131. — Millet. — Hagen, n» 3, — Ramb. , n» 2.

Dimensions . Longueur totale 0' 43 49 ram 2 43-49 mm
Abdomen 33-39 33-39
Appendices sup. 1- 1 *k t[î
Tibias postérieurs 0000 8- 9
Aile supérieure 28-52 32-37
— inférieure 27-31 51-30

Largeur des ailes 8 i/î- 10 (rarement H ) 8-10
— de la tête .3 t/s- 6 5 t/a- 6

Plérostigma (race sept.) ijs  à 1 t ji
— (race mérid.) .</* à 1 ijs
— (race de Prusse) 21/4

o* adulte.  Corps presque en entier d’un bleu métallique foncé en dessus , chan¬
geant en vert , surtout aux côtés du thorax, sur l’extrémité de l’abdomen et aux
articulations des segments. Dessous de la tête , du thorax et de l’abdomen noi¬
râtre bronzé ; le dessous des 9e et 10° segment et d’une partie du 8e jaunâtre
obscur. Lèvre supérieure jaunâtre obscur, bordée ( et souvent traversée) de noir;
une tache livide aux coins de la bouche , base du 2° article des antennes jaunâtre
en avant; un vestige brunâtre étroit sur la 2° suture latérale du thorax; les
autres noirâtres; quelques marques brunes sur l’espace interalaire.

line tache vert foncé métallique , entourée de brun, sur la pcitrine après
les pieds.

Appendices anals à peu près comme chez la virgo,  noirs , le dessous des in¬
férieurs brun jaunâtre , excepté à leur pointe.

Pieds noirs, l’articulation basale des trochantères cerclée de brun.
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Ailes un peu élargies , un peu pointues , hyalines à la base presque jusqu ’aunodus , ensuite d’un bleu noirâtre opaque , eicepté la pointe , (le 6' ou le 7' apical)qui est hyaline , un peu salie en dedans et en dehors ; la partie opaque , qui tran¬che fortement , est convexe , de sorte qu’elle forme comme une grande tache ar¬rondie ne commençant b la côte qu’une cellule après le nodus et finissant à laplace où serait le ptérostigma . La costale et toutes les autres nervures et cellulessont bleu acier , y compris celles des parties hyalines . (Voir plus bas la descriptiondes variétés et des races ).
Réticulation moins serrée que chez la virgo. De 4 b 9 nervules aux quadrila¬tères ; 25 à 55 antécubitales . Environ 53 b 65 postcubitales en general régulières,et très -rarement eu partie anastomosées... . . . ..oiinips réaulières entre les secteurs et ner-
II n’y a également qu’un rang de cellules reDu.ic, , . „ _ np deviennent doubles qu i 1extrennte et

vures après le quadrilatère . Ces rangs ne uevieuu, , , , , „ „„cipostal n’est pas aussi réticulé que chez
au bord postérieur de l’aile. L espace postcosia 1la virgo.

„ . , . . , , !AVrp de l’espace interalaire et de la poi-
d* trcs -jeunc.  Les parties brunes delà lèvre , ue • i, . . , , . . i, i; ene de la 2e suture latérale qui est

tnne plus pâles , jaunâtre pâle ainsi que la iifeUB. . . .. . . , . çpgmenls et des appendices inférieurs
bien visible ; le dessous des deux derniers segmeujaune pâle.

, , !„„nStre - la partie opaque déjà bien des-
La partie hyaline des ailes un peu jaunair , pLion qui est déjà bleu acier , comme

sinée , mais d’un gris brun clair . La rein -uiauui hchez l’adulte , donne un léger reflet bleuâtre aux ailes., ;p„t successivement noirâtre , puis enfinDans Yâge moyen,  la partie brune devient successive 1
J J , luthland , le corps est vert comme

bleu noirâtre . Chez un tres -jeune male du . . .
, . .

. . . aiies est réduit à une ombre grise , qui
celui des femelles et l espace fonce des aues
commence au nodus , et s’arrête à mi-chemin du bout des ailes.. . distribution générale des couleurs du

$ . Ressemble assez au mâle pour la distriDuuu, ., . Vert métallique assez clair , b reflets
corps , mais le fond en dessus d un beau vei. . . . . vp « le bout de l’abdomen et aux articula-
bronzes , cuivrés et dores , surtout vers a, u vies c ’ .pnnes entièrement aunâire en avant ; la
tions des segments ; le 2° article des antennesb , i !„np inférieure jaune de la 2° suture la-
poitnne largement lachee de jaune ; la ligne in . . . . ..

. b . , . l 'abdomen bordes de jaunâtre , cette
térale du thorax bien marquée. Côtés de îanuome. j >

uuiüa  u .c i , ies 8 , 9 , 10 marques en dessusbordure s’élargissant b partir du 5 segme ,,, . . . „„ no formant au 10° une petite caréné
d une raie dorsale jaunâtre plus large au 9 , . . ..
„ . . . . pnuleur . presque toujours plus aigue et
qui se termine par une epine de même couleur , y i-i . .. . i. idrales du 10" segment obtuses , mais
Plus prononcée que chez la virgo.  Pointes latérales bet montrant ordinairement 3-4 dents
un peu mieux marquées que chez la virgo eitrès -pelites , peu visibles.

Appendices anals noirâtre bronzé , comme chez la virgo.Pieds noirs , l’intérieur des fémurs et des tibias un peu blanchâtre pulvérulent;la base des trochanters largement cerclée de jaune.Ailes plus étroites que chez la virgo,  entièrement hyalines , lavées de jaune
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verdâtre pâle . Toute la réticulation d’un vert métallique brillant . Le faux pléros-
tigma blanc petit (de 2-4 cellules ) plus rapproché du bout de l’aile que chez la
virgo,  de sorte que l’espace de la base au nodus est notablement plus court que
celui du nodus au ptérostigma.

Espace poslcostal un peu plus simple que chez le mâle ; le rameau inférieur
du 2° secteur du triangle en général moins rejeté en arrière que chez la virgo
et fracturé â son extrémité près du bord postérieur , rarement divisé à cette place
en deux rameaux droits.

$ très jeune.  Couleurs du corps plus claires , non cuivrées ; pas de pulvérulence
aux pieds ; la base des fémurs en dedans un peu jaunâtre.

Les exemplaires d’une même localité varient dans une certaine limite , mais
moins que la virgo;  les races locales sont au contraire mieux caractérisées , au
point que l’on serait tenté au premier abord de proposer plusieurs espèces.

Race septentrionale. — C ’est d’après elle que j’ai établi la description que l'on
vient de lire.

Mâle.  Il est surtout caractérisé par la partie hyaline qui termine les ailes après
l’espace opaque . Cet espace est déjà gris , très -bien marqué chez les plus jeunes
exemplaires ; les ailes ont l’espace postcostal en général plus serré que dans
ceux du midi.

Femelle.  Les appendices anals sont tout noirs , la petite raie dorsale longitu¬
dinale des trois derniers segments se dessine bien , parce qu’elle est bordée de
chaque côté de couleur vert bronzé , la couleur jaune de la bouche et du thorax
assez restreinte.

Ces exemplaires habitent tout le nord de l ’Europe , et s’étendent jusqu ’au
centre de la France (voir plus bas la sous -variété de Prusse ).

Race méridionale (Agrion xanthostoma , Charp . ). Mâle.  Ailes un peu plus
étroites , l’espace opaque s’étend jusqu ’au bout de l’aile y compris le sommet,
ce qui la fait ressembler à la variété méridionale de la virgo;  mais chez cette
dernière les ailes sont plus larges et l’espace basal hyalin moins étendu ; et à
Yhœmorrhcidalis , qui en diffère par le même caractère et de plus par la couleur
du corps et des pieds . Chez les mâles très -jeunes,  les ailes sont entièrement
hyalines , la base un peu jaunâtre , et la partie destinée à devenir foncée à peine
indiquée par une nuance un peu grisâtre que l’on ne remarquerait pas si l'on ne
possédait tous les étals intermédiaires jusqu ’à l’adulte.

Femelle.  Les appendices anals jaunâtres à pointe brune ; la ligne dorsale jaune
des trois derniers segments n’est guère distincte , parce que les côtés de ces seg¬
ments sont d’un roux jaunâtre sans tache bronzée . La couleur jaune de la bouche
et du dessous du thorax assez étendue ; les ailes un peu plus étroites . L’espace
postcostal un peu moins réticulé que chez la race septentrionale.

J’ai reçu ces exemplaires du midi de la France , de l’Espagne , de la Sicile et
de File de Sardaigne.
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llttccs ou variétés diverses.

*° Race de Prusse . —U.  Ilagen m ’a communiqué plusieurs exemplaires de Prusse.
•Is ont les ailes un’peu plus élargies au milieu et l'espace postcostal occupé par des
cellules plus nombreuses . Chez les mâles , la partie colorée est plus étendue vers
•a base , elle est convexe , approchant beaucoup plus près du bout du quadrilatère
que du nodus. Aux ailes supérieures elle commence même à la côte , 3"mi avant le
nodus. Le bout de l’aile est variable ; chez la plupart il est hyalin comme en
Belgique et en Angleterre ; chez d’autres , le bout de l’aile est â peine hyalin , et
chez un exemplaire complètement opaque , comme dans la race méridionale , dont
il diffère par la partie hyaline basale moins étendue . — M. Ilagen a examiné un
mâle de Corfou qui est encore plus prononcé , la partie opaque arrivant par un
prolongement à mi-chemin de la base au nodus.

Les femelles ont un ptérostigma plus grand ( de 6 à 8 cellules ) et formé par
un écartement plus grand des nervures , tandis que dans le type de l’espèce et
dans la variété méridionale , il est petit , les nervures peu écartées , et que parfois
en Belgique , les nervures ne sont pas du tout écartées , de sorte qu’il paraît tout-à-fait nul.

Cette race prussienne offre une variété femelle accidentelle bien extraordi¬
naire , que M. Hagen a observée quelquefois dans la Prusse orientale , à la fin
de I été . Les ailes sont colorées à peu près comme chez les mâles , la partie opa-
fiue est même plus étendue , elle se prolonge vers la base par une pointe au-
dessus du quadrilatère jusqu 'à la moitié de celui-ci , et ya jusqu ’au sommet , de
sorte que toute l’aile est opaque excepté le quart basal , de manière à imiter le
mâle de 1hwmorrhoïdalis.

L’indication de celte couleur existe en une teinte grise dès l’éclosion. — Chez
'es plus adultes elle est brun noir , à reflet bleu comme chez les mâles , avec le
centre de quelques cellules brun plus clair , surtout vers l’extrémité des supé¬
rieures ; le grand ptérosligma blanc se dessine fortement sur la couleur foncée.

- ° Race de Crimée , connue d'après un couple , serait en ce  qui concerne le male
fne exagération contraire de la race septentrionale ; il diffère des types de Bel¬
gique en ce que la partie opaque est moins étendue , ne commençant qu’un peu
après le nodus et s’arrêtant à mi-chemin de celui-ci au bout de l’aile.

La femelle n’offre rien de particulier . Tous deux ont la levre fortement tra¬
versée de noir.

3° Sous-variétés intermédiaires entre la race septentrionale type , et la mé¬
ridionale.

Chez les mâles les ailes sont étroites , comme chez la méridionale , mais leur
pointe extrême est un peu hyaline , beaucoup moins cependant que dans la race du
nord ; 1étendue de cet espace parfois réduite à un bord à peine visible.

Les femelles tiennent le milieu entre les deux races par la coloration des
'rois derniers segments de l’abdomen.

*
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Ces sous-variétés intermédiaires appartiennent en réalité à la race du midi.
Nous les avons reçues de l'Italie continentale , d’Espagne , des Basses-Alpes

et de l’Asie mineure.

Patrie . En supposant que les quatre races que nous avons in¬
diquées appartiennent réellement à la même espèce , la splendens
se trouverait dans toute l’Europe et dans l'Asie mineure.

Nous avons cherché à faire bien saisir les différences qui existent
entre la virgo et la splendens. La plupart des exemplaires sont fa¬
ciles à séparer dans le nord , mais il n’en est pas ainsi dans le
midi , où ces deux espèces deviennent une sorte de protée ; e’est
pourquoi nous les avons décrites en détail. Qu’on ne perde pas
de vue si l’on veut bien séparer les deux espèces :

Pour les mâles : 1° le système de réticulation , 2° la forme des
ailes , 3° le plus ou moins d’étendue de la couleur foncée des ailes,
4*la couleur de la réticulation chez les jeunes ; et pour les femelles :
1° la réticulation postcostale et le 2e secteur du triangle , 2° la
forme des ailes , 5° la position du ptérostigma , 4° la couleur de
la réticulation des ailes.

10. CALOPTERYX . VIRGO . E.

CALOPTERYXVIERGE.

Synon . Libellula virgo. (Part .) Linn . Faun . Suce. 1470. — Syst. nat . , n° 20:
— Oliv. encycl. , n° 43.

Agrion virgo. (Part .) Fab. var. p.  X . S. — Vander L. Monogr. var.
p.  y. £.— Charp . Hor. 4. —Id, 1840, p. 134, tab. 31. —
Eversm. — Lalr , Hist. inst . , n° 1 var. b . c . — Fonsc. ann.
soc. ent . VII. var. p.  y.

Calopteryx virgo.  Burin . , n° 14. — Ramb. , n° 1. — De Selys , monogr.
n° 1 , pl. 3 , f. 26 , p. 128. — Id. Rev. Odon. , n° 1, p. 134.
— Id. Synops , n° 10. — Hagen . Syn. n° 1. — Millet. — Stepb.
— Evans (var. p.  s. y.) — Curtis.

Caloplcryx vesta.  Cbarp. , 1840 , p. 136, tab. 32.— Ilagen,n ° 2. (jeunes),
Calcpteryx anceps.  Stepb. Evans (a*jeune).

— hœmorrhoïdalis.  Evans (adulte ).
— xantkostoma.  Steph . (a* semi-adulte).
— ludoviciana.  Steph . — Evans (o* semi adulte ).
Agrion festiva.  Brullé , expéd. Morée(planche) (var.)
Libellula splendco.  Harris, tab 30 , f. 6.
L’ulrique;  Geoffr. , n° 2.
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Race icpt. et Race mer.

Dimensions . Longueur totale 42-48“ "'
Abdomen 33-39
Appendices supér . 1- 1 t/s
Tibias postérieurs fl t/s - 7 *!-
Ailes 27-33
Largeur des ailes 10-11

— de la tête S t/s - 6
Ptérostigma

2 43 -47“ ™ 52 “ ™
30-37 43

l/j 2
7 i/s- 9

32-36 33
10 -10 i/a 12-13

3i/s - 6
1- 2 2 i/e- 3Al>blVOVIQiuu

adulte.  Corps presqu ’en entier d’un vert métallique chatoyant en dessus , h re¬flets bleu foncé et un peu cuivrés ; le bleu domine surtout en dessus de la tête etsur le devant du thorax . Yeux bruns.
Dessous de la tête , du thorax et de l’abdomen noirâtre , l'extrémité du 8» seg-, , , , , a brun roussâtre , rouge brique chez

ment en dessous et le dessous des 9 et tu muu, , . . Ovide bordée partout en avant et or-quelques -uns . Lèvre supérieure jaunâtre uviae , ou idinairement traversée de noir . Devant du 2= article des antennes brun , le restenoir ; une tache livide aux coins de la bouche ; les pointes de 1occiput très prononcées . Sutures du thorax noirâtres ; quelques marques brunes sur espaceinteralaire.

Appendices anals 'supérieurs noirs , de la longueur du dernier serment , semi circulaires , avec quelques petites épines en dehors ; le bord interne su îtement , maispeu largement dilaté dans sa dernière moitié , séparé de cette dilatation par un silIon enfoncé tant en 'dessus qu’en dessous ; l’extrémité tronquée â angles obtus.Appendices inférieurs à peine plus courts , noirs , leur moitié basale brun rous¬sâtre en dessous. Us sont cylindriques , écartés , un peu villeux surtout au boutqui est tronqué.
Pieds noirs ; l' articulation des trochanters cerclée de brun à la ase.Ailes insensiblement , mais notablement élargies au milieu , arrondies à la pointe ,généralement d’un bleu noirâtre opaque changeant un peu en vert onc . Cesont les nervures et les nervules qui sont d’un bleu acier , qui donnent a couleurgénérale , le fond étant plutôt noirâtre ; l’extrême base et un peu l’extrémite sonten général plus claires , un peu enfumées et ne changeant pas en bleu ( voir plusbas la description des variétés et des races ).
Réliculatien très serrée , mais assez variable quant aux nombres . Souvent 8-12dans les quadrilatères ; environ 40 anlécubitales et 80 postcubitales . Il est d’au¬tant plus difficile de les compter , que beaucoup sont anostomosees de manière âformer deux rangs de cellules irrégulières . Cette disposition se retrouve entrepresque tous les secteurs après le quadrilatère ; ils ont deux rangs de cellules ir¬régulières dès leur commencement . L’espace postcostal rempli d’une foule d’a-rcoles très -petites.
b* très -jeune. La nuance métallique du corps est bleu foncé , ne changeant pas6
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en vert ; l’espace interalaire en grande partie roussâtre; le dessous des deux der¬

niers segments de l’abdomen jaunâtre livide ainsi que le dessous des appendices
inférieurs.

Les ailes hyalines, lavées de gris roussâtre clair, les parties basale et apicale
encore plus claires. Toute la réticulation est jaunâtre excepté la nervure qui en¬
toure l'aile qui est bleu métallique; on voit un commencement de coloration sem¬
blable sur les grandes nervuresâ leur base.

Dans l'âge moyen,  les ailes deviennent successivement gris brun semi-opaque
à reflet bleu, puis les nervures et nervules prennent la couleur bleu foncé.

$ adulte.  Ressemble au mâle pour la distribution des couleurs du corps, mais

le fond, en dessus, est d’un vert métallique bronzé à reflets cuivrés et dorés,
surtout vers le bout de l’abdomen. 2° article des antennes jaunâtre en avant;
lèvre supérieure et coins de la bouche comme le mâle; pointes de l’occiput de

même; derrière des yeux noirâtre saupoudré de blanchâtre; fond de la poitrine
jaunâtre obscur; celte couleur jaunâtre saupoudrée de blanchâtre presque cachée
par de grandes taches noirâtres, mal arrêtées. Les parties entre les pieds sau¬
poudrées de blanchâtre pulvérulent. La 2“suture latérale du thorax linement jau¬

nâtre par en bas , ainsi que le bord postérieur de celui-ci ; espace interalaire
taché de jaunâtre.

Côtés de l’abdomen largement bordés de jaunâtre , le dessous noir plus ou

moins saupoudré de blanchâtre.
L’arête dorsale des 8, 9,10 e segments marquéed’une raie jaune ( parfois obli¬

térée aux 8e et 9°) qui au 10° forme une petite carène, terminée par une épine
de même couleur, à pointe noirâtre; en dessous du bord se trouve un petit tuber¬

cule jaunâtre. Pointes latérales du 10° segment presque nulles, non dentelées.

Appendices anals moitié plus courts que le 10’ segment, écartés , coniques,
pointus, bronzé noirâtre. Lames vulvaires jaunâtres en grande partie, lisses, n’at¬

teignant pas tout-à-fait le bout de l’abdomen.
Pieds noirs, l’intérieur des fémurs et des tibias blanchâtre pulvérulent. La base

des trochanters cerclée de jaunâtre.
Ailes hyalines, lavées de brun roussâtre: les inférieures un peu plus foncées,

surtout dans leur dernier tiers , où elles semblent brun enfumé; presque opaques

chez quelques exemplaires très-adultes; chez quelques-uns mêmes, toute l’aile

inférieure , excepté la base , est d’un brun de suie presque opaque et un peu
irisé , et le bord de chaque cellule des ailes supérieures brunâtre.

Plérostigma blanc, petit, ovale, deux fois aussi long que large, de 4-8 cellules

anostomosées. Réticulation très-serrée, d’un brun foncé. La costale vert métallique
jusqu’au ptérostigma. Espace postcostal très-compliqué. Le rameau droit infé¬
rieur du 2* secteur du triangle se sépare presque toujours en deux rameaux
droits, parallèles au bord postérieur.

Environ 50 antécubitales, environ 50 postcubitales, environ 8-10 aux qua-
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drilatères . On ne voit que par exception quelques cellules doubles entre les sec¬
teurs à leur origine.

$ très -jeune.  Aucune pulvérulence blanche en dessous du corps , h l’occiput

ni aux pieds. Espace interalaire plus largement roussâtre . Le vert métallique du
corps plus pur , un peu bleuâtre , n’étant bronzé qu’à la tête et au bout de
l’abdomen.

Ailes entièrement hyalines , lavées uniformément de roussâtre pâle . Réticula¬

tion d’un roux jaunâtre , excepté la costale qui reste vert métallique jusqu ’au
ptérostigma.

Dans Xàge moyen  la réticulation en devenant successivement brune , donne

aux ailes une teinte plus foncée , et une apparence moins fme à la réticulation.

Les exemplaires d’une même localité varient dans une certaine limite , cepen¬

dant en réunissant , comme nous l’avons fait , le plus grand nombre possible d’in¬

dividus du plus grand nombre possible de contrées , nous avons cru reconnaître
plusieurs races ou variétés locales dont voici le signalement.

Race de la Grèce {Agrion festivum,  Brullé , expéd. de Morëe , n° 79 ) , décrite

pour la première fois par M. Brullé . Cette race avait paru former une espèce
distincte ; son principal caractère commun aux deux sexes , est d’avoir une taille

supérieure à la mrgo  type , et des ailes proportionnellement plus larges et encore
. . . . . . nlns fine même chez les femelles , oùplus arrondies . La réticulation est aussi pms ’

I. . . • . ... ,ionv ranss irréguliers , dès l’origine desles cellules se trouvent en partie sur deux i<u%
secteurs après les quadrilatères.

Chez le mâle adulte,  les ailes sont uniformément d un bleu fonce y compris le

sommet ; Pextrême base seule , jusqu ’au quadrilatère , est à peine plus claire,
un peu brune.

— hlanc semble un peu plus long etChez la femelle adulte,  le faux ptérostigma oum - i i b

Pins large que de coutume , et les ailes sont généralement lavees de brun comme
chez les exemplaires les plus foncés de la uirgo  type .Vers 1espace postcostal , cette

nuance s’éclaircit un peu . Une femelle jeune,  de Corfou , a les ailes claires , verdi-

1res, presque comme la splendcns , mais larges , et le ptérostigma blanc pur enorme.

Cette race a été observée en Grèce , en mai , sur les abrisseaux qui bordent
■es petites rivières et les endroits humides dans les plaines de la Messenie.

» . elle aue notre description generaleRace septentrionale.  C ’est surtout d apres eue u
est établie.

Mâle.  L’extrémité des ailes supérieures ( parfois jusqu ’à 4-5 millimètres ) et

un vestige analogue plus petit aux inférieures d’une couleur enfumée semi-trans-

parente . - Dans une première sous-variété , la base des ailes est bleue comme le

res te , excepté l’espace basilaire qui est brun enfumé . Dans une seconde sous-

variété , la base jusqu ’au bout du quadrilatère est hyaline , à peine enfumée , et
rappelle en cela la race méridionale.

Femelle.  Les ailes colorées comme nous l’avons indiqué en décrivant le type.

— La ligne jaune inférieure de la T-  suture latérale du thorax à peine visible,



ainsi que le bord terminal . La poitrine presque entièrement envahie par le noir ;

le jaune qui s’y trouve est terne et un peu roussàtre.

Cette race habite le nord et le centre de l’Europe ( Scandinavie , Allemagne,

Belgique , France , Lombardie . Suisse ) ; également observée dans l’Asie mineure,

à Mermeriza et Trébisonde.
Race méridionale.
Mâle.  L ’extrémité des ailes devient du meme bleu foncé opaque que le reste

de l’aile ; la base jusqu ’au bout des quadrilatères et un peu plus loin au bord

postcostal , hyaline , presque incolore ou î>peine enfumée.

Femelle.  La raie jaune de la 2° suture latérale du thorax et son bord posté¬

rieur plus large et d’un jaune pur , ainsi que la poitrine (excepté une tache noire

médiane ) et la bordure latérale de l’abdomen . Les ailes un peu £lus verdâtres,

chez l’adulte , imitant un peu celles delà splendens.  La réticulation souvent un

peu moins serrée ; les deux rameaux inférieurs du 2° secteur du triangle souvent

moins réguliers , approchant davantage de la forme qu’ils ont chez la splendens;

les pointes latérales du dernier segment de 1abdomen souvent un peu plus pro¬

noncées que d’ordinaire.
Cette race se trouve dans le sud ouest de l’Angleterre , à Bordeaux , dans les

Pyrénées et en Provence . Les exemplaires de Bordeaux sont les plus caractérisés

et les plus petits , au point qu’en les comparant à la race de Grèce ou aux exem¬

plaires de Belgique , on a peine à croire qu’ils ne forment pas une espèce distincte.

Patrie . Toute l’Europe continentale , les Iles Britanniques ,

Corfou et l’Asie mineure . (Voir à l’article de la splendens,  sa com¬

paraison avec la virgo).

II . CALOPTERTX HÆMORRHOIDALIS. Vandcrl.

CALOPTERYXHEMORRHOIDALE.

Synon . Agrion hœmorrhoidalis ; Vander L. , monogr. n° 2. — Fonsc,ann soc.
ent . VIL — Ramb . ,n ° 3.

Calopleryx. — De Selys , monogr p. 133.— Id. Rev. Odon. n° 3 , p. 141.

— Id. Syn. ,

Agrion virgo;  Devillers . ■

Dimensions , Longueur totale
Abdomen

Appendices sup.
Tibias postérieurs
Aile supérieure
— inférieure

Largeur des ailes
— de la tête

Ptérostigma

’ 11. — Hagen , n° 4.
Rossi.

o* 44-49 mm 2 44-51
55-41 35-42

1- 1 )/» </*-</*
6-7 7 r|s- 8

26-33 31-35
25-32 29-33

8 -10 9- 10

4 t/s- 3 t/s 5 t/s - 6
1- 2
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O» adulte.  Corps d’un noir un peu bleuâtre , à reflets violets et rougeâtres ; unepetite tache aux coins de la bouche , un vestige au bord postérieur latéral duthorax , et une fine bordure latérale aux sept premiers segments de l’abdomen jau¬nâtres . Poitrine et attaches des ailes marquées de taches roussâtres ; extrémité du7' segment , 8 , 0 et 10° d’un rose foncé vif en dessous.
Appendices anals conformés comme ceux de latnn/o , noirâtres , excepté ledessous des inférieurs qui est d'un rose foncé vif.
Pieds plus courts que ceux de la noirs ; l’extérieur des tibias roussâtre.Ailes étroites à la base , peu élargies au milieu ; d’un noirâtre chatoyant , exceptéle tiers basal environ des quatre , qui est hyalin avec le bord des cellules lavé debrun jaunâtre . Cette partie hyaline tranche fortement avec la partie colorée , etforme une ligne oblique , partant du bout du quadrilatère , et aboutissant au bordnriri„s Le centre des cellules du bord costalpostérieur un peu avant le niveau du nouus. ue. . , „ndus et les nervules entre la sous-cos-

est aussi hyalin jusqu à mi-chemin du noaus , ci. . . . , , , , , . „ incnn ’!! la base . La cellule costale qui suit
taie et la médiane sont lavees de brun jusqu a ia, . « | extrême des ailes supérieures est un
le nodus hyaline jaunâtre ; enfin le bout exuemcpeu moins foncé que le reste . „ . . .Réticulationn. i. o, pé. s. t .é. du . » ^ ' * *" P«“ ™ P>" ■rangd. «ahtoi » , . '. ., . .. . in. environ ; 60-70 postcubitales environ.versales (rarement 8) ; 22 à 24 antecubitales e ’, , , suture latérale du thorax , une largea* trcs -jcune.  Une fine ligne à la prenneJ , . „ :, „nâtre livide , ainsi que les bords la-à la 2e, la poitrine et l’espace interalaire j, 1 , derniers segments et des appendicesteraux de l’abdomen , le dessous des trois’ îvxtérieur des fémurs et des tarses brun,anals inferieurs . Pieds jaunâtre livide , 1exle
les cils noirs .

. , , , ,Ailé. Mines à réticulation tP«» m « ' L“destinées à devenir noirâtres sont lavées de gris jaunâtre raospaven .9 adulte.  Corps ta r . rdl . r . 1» . . »!. “ “ ,U “ “ “ !~~ en entier , la levre supérieure exceptela lèvre inférieure et les palpes presqueies presque. -„ . . . une virgule médiane ( qui parfois est plus
une finebordure noire de tous côtés, et une virgu '. . . , v taches ) , une tache aux coins de labou-epaisse et divise alors le jaune en deuxtaciic» ,, e ]ig ne à la suture humérale , n allantcbe , le 2° article des antennes , une très -une g, , . . ire uiérale , une raie large , pointue parpas usqu’en haut , une semblable â la l r «terme , ’ . ., ’ . , . ««minale aux côtés du thorax . Ces trois raiesen haut à la 2e , et enfin une bande terminale
latérales aboutiseent à la poitrine qui est également jaune p e.Les articulations de l’abdomen finement jaunes , presque interrompues au milieuen dessus , rejoignant de côté une bande latérale assez large jauna .re ; le dessousr . . . . . tT nP petite ligne dorsale jaune sur les 98 et
formant une raie médiane noirâtre . Une e. . . . . . „ otir« carène qui ne se termine pas en pointe10° segments , formant au 10' une petite caieue i r eaiguë , mais le milieu du bord postérieur légèrement excisé et montrant sous lebord un petit tubercule jaune . Chez quelques exemplaires , le 8' segment porteaussi une arête dorsale jaune.
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lames vulvaires en grande parliejaunâlres , atteignant le bout de l’abdomen , lisses.
Pieds noirs , un peu pruineux ; l’intérieur des fémurs , surtout ù la base , brun

jaunâtre ; l’extérieur des tibias roux brun.

Ailes hyalines , lavées de brun roussâtre clair , avec un ptérostigma petit , ovale,
de 2-6 cellules formant 2 rangs ; le dernier quart des inférieures brun presque
opaque , surtout en dedans , où cette couleur coupe l’aile en ligne droite d’une ma¬
nière très -nette . La base des quatre ailes (qui est hyaline chez le mâle) plus claire
que le reste , et l’espace antécubital entre la sous-costale et la médiane un peu
plus foncé. Réticulation d’un brun roussâtre y compris la costale.

Chez quelques exemplaires , le dernier quart des supérieures est un peu plus
foncé , mais jamais autant qu’aux secondes ailes . 2i  antécubitales environ ; ôîi-io
postcubitales ; 6-8 aux quadrilatères . Espace postcostal simple.

$ très -jeune.  Le bronzé du corps un peu plus vert et plus clair . Pieds jaune
roussâtre , extérieur des fémurs et tarses brun noirâtre.

Ailes hyalines sans taches , lavées de gris roussâtre pâle , la partie antécnbitale
à peine plus foncée ; réticulation roussâtre pâle y compris la costale ; le dernier
quart des inférieures à peine un peu plus gris ; d’autre fois la couleur foncée de
ce dernier quart est déjà distincte.

Race de France.  Le dernier quart des ailes supérieures du mâle devient insen¬
siblement plus clair , presque hyalin . Les inférieures se terminent souvent aussi
par un vestige plus clair ; le corps semble plus brillant , changeant davantage en
cuivre rouge et violet chez le mâle ; d’un bronzé plus vert et moins foncé chez
la femelle.

Race de Syracuse et d’Àlgérie : Taille plus petite et très -grêle , mais le bout
des ailes supérieures du mâle un peu hyalin , comme chez la race du midi de la
France . — Il est cependant à noter que j’ai vu un mâle d’Alger et une femelle de
Girgenti ( Sicile ) qui par leur grande stature et leur coloration appartiennent à
la race que nous avons décrite comme type.

Patrie . Le midi de l’Europe  et l'Algérie.  Observée dans le midi
de la France, où Lyon et Bordeaux semblent sa limite septentrio¬
nale; en Italie, en Sicile , en Sardaigne, en Corse, en Espagne et
en Algérie.

Cette espèce est facile à distinguer de la virgo  et de la splendens
à la coloration foncée du corps , aux tibias qui sont roussâtres en
dehors et à la nervure costale qui n’est jamais vert métallique(voir
l’article de la C. syriaca) .

M. Zeller a donné le nom de C. papyreti  aux petits exemplaires
de Sicile signalés plus haut , et qu’il a pris vers la fin d’avril sur les
bords du fleuve Cyane, la seule localité où croisse en Europe le
Papyrus.
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12 . C,UOPTERÏX COMEUA . De Sélys.
CALOPTÉnTX CORNÊL1E.

Synon . Calopteryx camélia ; De Selys ; syn. n° l—Dimensions . Longueur totale
Abdomen

Appendices super.
Tibias postérieurs
Aile supérieure
— inférieure

Largeur des ailes
— de la tête

o* adulte?  ou semi-adulte Vï &le médiocre . Lèvre inférieure et tache entre labouche et l’œil d’un roux jaunâtre ; lèvre supérieure noir luisant . Dessus du nasusbronzé cuivreux ; le reste du dessus de la tête noir bronzé obscur , avec une pe¬
tite tache rousse à côté de chacun des ocelles postérieurs , une autre à l’originedes antennes , et la base des 1- et V  articles de même couleur ; le derrière desyeux noirâtre avec un très -léger vestige de tubercule à peine sensible lorsqu il estexaminé à la loupe . Yeux bruns. . . . . i-mndi renfle au milieu , un peu re-

Prolhorax noirâtre ; le lobe postérieur arron ,bordé sur les côtés .
, , . .

_
. . . nPU bronzé en dessus et sur les côtes.

Thorax robuste , d’un vert noirâtre , un peu d, , . . . ii„ ne courte inferieure à la 2° suture,
Le dessous roussâtre terne , ainsi qu une ligne, . , , et une très -fi ne ligne entre les pieds
une large bande contre le bord postérieur , e . . .. , „ „;ip«pt la partie de l espace interalaire
médians et le prothorax , les attaches des ailes et pqui réunit chacune des ailes.

. . .. ■ ,i' nn vert métallique fonce en dessus ,
Abdomen assez long , égal , assez épais, d un. i0 dessous d un roux jaunâtre clair,

changeant en bleu acier, surtout à sa base , le ., , , . nivies d’un trait jaunâtre dans le même
mais les articulationscerclées de noir et suiv

dessous noire du 2“ au 7e segment . 10°
sens aux 2 , 3 , 4 , la suture médiane du dessou„rAte dorsale un peu saillante dans sa
segment moitié plus court que le 9”, son aremoitié terminale .

, .Appendices anals conformés comme chez la virgo;  les supérieurs un peu pluslongs que le 10° segment ,noirs ; leur dilatation interne commence su îtement aprèsleur moitié , et ils portent 4-5 épines extérieures , très -courtes , avant leur ex¬trémité . Les inférieurs un peu plus courts ; roux jaunâtre en dessous et surles côtés , noirs en dessus , cylindriques , assez écartés.Pieds assez longs , grêles ; les antérieurs brun noirâtre ’ avec les tibias rous-sàtres en dehors ; les postérieurs d’un roux jaune , avec une bande bronzé noi¬râtre sur l’extérieur des fémurs ; les cils de tous nombreux , assez longs , épineux,noirâtres ainsi que les tarses.
Ailes larges dès la base , dilatées au milieu ; l’extrémité des supérieures allé-
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nnée. Elles sont en entier d’un roux jaunâtre, y compris la réticulation , excepté
la nervure qui fait le tour de3 ailes et qui est finement noir acier métallique;
le quart final des ailes inférieures offre une ombre d’un brun clair , qui ne se pro¬
longe pas jusqu’au bout, et l’espace entre la nervure sous-costale et la médiane
jusqu’au nodus est aussi un peu plus foncé. Aile supérieure: 48-34 antécubitales,
environ 90 postcubitales, 10 au quadrilatère. Aile inférieure : 49-50 antécubi¬
tales, environ 100 postcubitales, <12-15 au quadrilatère. Secteur principal très-
contiguà la médiane; la contiguïté cesse, aux ailes supérieures, à l’extrémité du
quadrilatère , maisà sa moitié aux ailes inférieures. Réticulation postcostale assez
compliquée.

Ç . Je crois me rappeler que la femelle, que j’ai vue à Leyde, porte un faux
ptérostigma blanc.

Patrie . Le Japon , où elle a été recueillie par M. de Siebold.
Cette espèce, jusqu ’ici la plus grande du genre , rappelle beau¬

coup la virgo  dans son âge très-jeune.
Elle en diffère par sa taille gigantesque , par le tubercule des

tempes presqu’insensible , le 1er  article des antennes noir , la plus
grande partie des pieds et du dessous du thorax roux jaunâtre , etc.
(Voir l’article de la C. grandœva  n ° 14) .

13. CALOPTERYX ATRATA . De Selys.

CALOPTERYXNOIRCIE,

Calopteryx tr ata,  De Selys, syn. n° 13.

Dimensions . Longueur totale 0’ 62-63'"“ 5 62-64 mm
Abdomen 50-53 51-53
Appendices supér. 1 i/i i/j

Tibias postérieurs 12 12
Ailes supérieure 40-42 41-43

— inférieure 38-42 42-44
Largeur de l’aile supér. 10 -11 </« 11 i/i

— — infér. 10 i/j-12 12

(Chez un exemplaire mâle, du Japon, la largeur de la tête n’est que de 6 , et la
longueur du tibia postérieur de 11" » seulement).

cf adulte.  Tête médiocre, noire; le dessus du nasus vert métallique foncé, le
reste du dessus de la tête noir à reflets bronzé obscur; une petite tache livide
à la base des mandibules; une très-petite tache de même couleur à la base du 1er
et du 2° article des antennes; une crête peu fournie de poils noirâtres le long de
l’occiput. Yeux noirâtres.

Prolhorax noir, à reflets vert obscur; le milieu du lobe postérieur gonflé.
Thoraxd’un noir mat profond, les côtés de la suture médiane et les espaces
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entre les sutures latérales b reflets vert bronzé très-obscur , presque noirâtre.Abdomen très-long , ûn , égal ; le dessus et les côtés d'un vert foncé métallique,b reflets cuivreux à la fin des segments , presque noir sur les deux derniers;les articulations plus foncées; dessous de l’abdomen noir mat. 10» segment unpeu plus court que le 9*, portant une carène dorsale peu élevée , finissant sansépine distincte ; ses pointes latérales avec quatre petites épines.Appendices anals noirâtres, conformés b peu près comme chez la virgo; lessupérieurs subitement dilatés depuis le milieu jusqu’au bout en dedans et por¬tant au même niveau extérieurement A-S petites épines épaisses ; les inférieursassez robustes , peu éloignés b leur base qui est épaisse , penchés l’un vers l'autre’ leur extrémité.

Pieds très-longs , très-fins, noirs avec une petite tache d’un brun livide auxtrochanters et aux deux articulations des fémurs. Cils fins, longs , divariqués,nombreux surtout aux tibias qui sont arques.
La lèvre inférieure, le dessous du thorax et l’intérieur des pieds sont un peupruineux blanchâtre.
Ailes longues , étroites b la base , très dilatées depuis leur milieu , à pointetrès-arrondie, presque tronquée surtout aux inférieures , elles sont entièrement« , j ’..„ ïprt bronzé très-foncé et un peu cuivreux;opaques, noires avec un leger reflet d un vert m., , , . r , i '„n voit épars sur chaque aile , une douzaine

1arculus est borde de jaune foncé , et 1 on von ega o
de petits points jaunâtres irréguliers qui n’ont pas été envahis par opacité.Ailes supérieures : 5640 antécubitales , 90406 postcubitales , 12-16 aux quadri¬latères. Ailes inférieures : 35-38 antécubitales, 85-100 postcubita.es , 15-20 aux, .. . . . , h la médiane; espace postcostal assezquadrilatères. Secteur principal non contigu a
simplement réticulé b sa base jusqu'au quadrilatère.

2 . Presque semblable au mâle pour la coloration du corps et des ailes , maismoins brillante.
. , , . . ,Base et lobes latéraux de la lèvre inférieure brun noirâtre; la supérieure livide,pâle , bordée de noir ainsi que sa base qui offre un prolongementmédian, une tachelivide au coin de la bouche ; la tache livide du 1er article des antennes plus Brànde,le dessus du rhinariumvert plus bronzé; le reflet du milieu du thorax en avantbronzé et non vert ; une fine ligne jaunâtre b la 2» suture latérale , ne montantpas jusqu’en haut ; le bord postérieur avec une bordure jaunâtre un peu pluslarge; quelques vestiges bruns inleralaires.

Abdomen un peu plus épais , noirâtre , pas distinctement bronzé, excepté ledessus des deux premiers segments ; une bande étroite latérale peu dictincte , lescôtés du 9° segment et le dernier en entier brun livide, excepte la caréné dorsalequi est plus claire , très-forte et terminée par une pointe épaisse peu aiguë ; celui-ci moitié plus court que le 9°. Valvules vulvaires livides, médiocres , plus courtesque l’abdomen, lisses.
Appendices anals brun livide , moitié plus courts que le 10- segment , épais ileur base , coniques pointus.

7
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Le dessous du thorax et l’intérieur des pieds sont un peu pruineux.

Ailes un peu plus élargies , un peu moins noires et moins chatoyantes , le centre

des cellules costales antécubitales et des cellules de l’espace postcostal , d’un

brun jaunâtre à demi -transparent.

o* jeune.  Je n’ai pu trouver de différences spécifiques pour séparer deux exem¬

plaires du Musée de Leyde , dont les ailes sont plus claires , d’un brun noirâtre

uniforme , peu métallique , sur lequel on distingue à la loupe les grandes ner¬

vures brunes et les nervules transverses un peu jaunâtres ; ce sont sans doute des

individus plus jeunes . La réticulation semble un peu plus simple que chez le type

A’atrata.  Ailes supérieures : 51-36 antécubitales , 80 postcubitales , 11 au quadrila¬

tère . Ailes inférieures : 33-35 antécubitales , 78 postcubitales , 15 ait quadrilatère.

Croyant ces exemplaires distincts , je les avais d’abord nommés C. longipennis

(De Sélys ).

Patrie . Décrite d’après beaucoupd’exemplaires de la Chine  que
j’ai reçus des Entomologistes anglais. Le jeune âge d’après deux
exemplaires mâles du Japon , communiqués par le Musée des Pays-
Bas.

Cette superbe espèce est remarquable entre tous les Caloptéryx
par sa coloration foncée et par sa grande taille. J’ai indiqué à l’ar¬
ticle de la Matrona basilaris  et des C. grandteva  et smaragdina,  en

quoi elle s’en distingue. Elle diffère de la Vestalis lucluosa.  par sa
taille plus forte , les ailes non plissées, à secteur principal non
contigu à la médiane, etc. , etc. , de la virgo  par le secteur princi¬

pal, les tempes sans protubérances, les pieds longs , les ailes plus
foncées , l’absence de ptérostigma chez la femelle.

14. CALOPTERYX GRANDÆVA. Ilagen.

CALOPTÉRYXAGEE.

Dimensions . Longueur totale
Abdomen

Tibias postérieurs
Aile supérieure
— inférieure

Largeur de la tête
— des ailes

$ environ 67 mm
environ 56

13
46
45

6 f/s
14 t/s

Ç jeune?  Tète petite ; lèvres noirâtres ; nasus vert bleuâtre métallique ; le reste

de la tète vert brillant , excepté les antennes qui sont d’un brun clair . Yeux bruns.

Prothorax brun ; le dessus en grande partie bleuâtre métallique-

Thorax verdâtre métallique en dessus et sur les côtés , avec la suture dorsale

et l’bumérale brun clair ; les côtés verdâtres métalliques avec les sutures , le bord



( SI )
postérieur et le dessous brun clair ; la 28 suture latérale formant une ligne plus
pâle , distincte . Espace inleralaire brun clair , avec quelques callosités acier.

Abdomen fin , brun clair luisant , avec un cercla vert métallique peu brillant
aux articulations.

Pieds très - longs , d’un brun clair presque jaunâtre en dehors ; les cils noirâtres
très -longs et nombreux . Les pieds postérieurs dépassant un peu le 48 segment,
leurs tibias très -courbés.

Ailes très-larges , arrondies , d’un brun clair uniforme , â réticulation très -serrée,
uniformément brun roussâtre , y compris la côte . Le nodus peu épais , placé
avant le milieu de l’aile . 40-45 antécubilales aux quatre ailes , environ 90 post-
cubitales . Pas de ptérostigma.

Espace postcostal simple avant le quadrilatère ; 16-18 dans le quadrilatère.
Secteurs de l’arculus presque séparés dès la base ; le principal non contigu i la
médiane , mais en approchant beaucoup ; ceux du triangle également comme chez
la C. alrata , la partie basale avant le nodus un peu plus longue que le tiers
de l’aile.

Patrie . La Chine, d'après une femelle du Musée de Berlin.
Bien que l'exemplaire soit incomplel et peut-etre tres-jeune , ,1

est facile de voir qu'il diffère spécifiquement de sa yoisnic a,rata
par ses ailes plus larges et la couleur brun . tar it dessous du
thorax , de l'abdomen et des pieds ; tandis que I, lèvre supeneure
noirâtre cher la grandœva , est jaunâtre cira n ra  o.

La réticulation étant tout -à-fait analogue a celle de latrata ,1
est impossible de confondre celle espèce avec les autres Calopleryx. . ... , le secteur principal contigu , et lade meme taille , la cornetta ayant u- ^  i  r 0 ’
basilaris  les caractères que nous avons notes en fimssantson article.

15 . CALOPTEUYX SMADAGDINA . De Selys.

CALOPTÉnYXÉMÉnAUDINE.

Dimensions. Longueur totale
Abdomen
Ailes

o’ 55 a 60 mm environ.
45 à 50 id.
55 a 40 id.

o’ adulte.  Taille de la Sapho ciliala  â laquelle elle ressemble par les ailes entiè¬
rement opaques , d’un noirâtre brillant ( mais sans ptérostigma ).

Le corps vert métallique foncé ; base de la lèvre supérieure et base du 28 ar¬
ticle des antennes pâles ; dessous du thorax , de l’abdomen et intérieur des fémurs
pruineux . _ Les pieds longs , très -ciliés. Tempes sans tubercule saillant.

Patrie inconnue . J’ai pris le signalement de cet exemplaire au
Brilish Muséum , où il a été déposé par M. Stephens.
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J ’ai placé alors cette espèce près de Yatrata,  d ’après ses tempes
sans tubercule et ses pieds longs , trcs-ciliés. Je pense qu ’il leur
ressemblait encore par le secteur principal non contigu avec la
médiane , mais je n’oserais l’affirmer. II est incertain si la femelle
possède ou non un faux plérostigma blanc.

Je présume que la smaragclina  provient de YInde  ou de la Chine.
Diffère de Yatrata  par la base de la lèvre supérieure pâle et le

thorax vert foncé (non noirâtre ). Je crois nie rappeler aussi que
l’abdomen est moins grêle et les pieds un peu moins longs. — En
tout cas , lorsque j’ai eu l’exemplaire sous les yeux , je ne doutais
pas qu’il ne formât une espèce distincte. Elle doit être un peu plus
petite et se sépare de suite de la grandœva  à sa taille moindre , au
corps vert brillant , à la réticulation moins serrée.

Elle se distincte de la virgo  par sa taille plus grande , par ses ailes
noires , opaques jusqu ’à la base , ses pieds plus longs , plus lon¬
guement ciliés , et sans doute aussi par sa réticulation voisine de
celle de Yatrata.

SOUS-GENRE lit . — MATRONE (Matrona, De Selys .)

Matrona , De Selys ; syn . 1853.

Ailes larges , opaques dans les deux sexes , celles de la femelle avec un faux
ptérosligma blanc ; espace basilaire ayant deux rangs de cellules ; nervure costale
non métallique.

Pas de tubercules pointus derrière l’occiput.
Pieds longs , à cils longs.
Les deux bouts de la lèvre inférieure distants ; 2° article des palpes un peu

plus long.

Le groupe unique (M. basilaris)  sur lequel j’ai fondé ce sous-
genre ne comprend jusqu ’ici qu’une seule espèce, très-remarquable
par son espace basilaire biréticulé et par la coloration laiteuse des
nervules de la moitié basale des ailes.

Il diffère des Caloptéryx du groupe de l’afrafa par les deux ca¬
ractères que je viens de mentionner et par la présence d’un faux
ptérostigma blanc chez la femelle.

Comme cet insecte offre tous les caractères du sous-genre Ca¬
loptéryx , excepté celui de l’espace basilaire , on voit que la réti¬
culation de cet espace n’a pas ici la même importance que dans
les grands genres Iletœrina  et ïhore,  où il se présente avec fixité
chez les divers sous-genres qui composent ces groupes.



16. MATRONA BAS1LARIS. De Selys.
MATRONE BASILAIRE.

O- 63 63mm
33-33

1 a/s

10 l/l
41-42

13
6i b -i

Ç 6a ““
34

i|i
11

44-43
3-4

13 i/i
7

Dimensions . Longueur totale
Abdomen

Appendices supér.
Tibias postérieurs
Ailes

Ptérostigma
Largeur des ailes

_ de la tête
„ . •„ taille aussi grande que 1’atrata.Forœes  générales de C. wr a ° ’ ™ Mes. ièvre supérieure et nasusLèvre inférieure noire , les lobes la e ^ ^ yert mél , mqueacier, le nasus à reflets bleu verdâtre. Dessus , v

. , nius grand que chez 1utrutu.  Yeux
foncé , antennes noires , le l or article un peu P *>

.- Uinue foncé à reflets bleus ; les suturesProthorax , thorax et abdomen vert met 1 fl ^ ^ ^ ^ -rieur qu - SQnldu thorax noirâtres , excepté la seconde ,r>Les première , articulationsjaunâtres ainsi que la poitrine qm est tachée des cinq  derniers segmentsde l’abdomen bordées de vert plus clair , un0 ^ Mrène dorsale)jaunâtre . Le 10» un peu émarginé au « ihe», , k ^ ^Plus court que les appendices anal , super * ^ ^ ^ ^ enb .tement épaissis en dedans dans leur der ^ du 2» segment un
dehors . La base des inférieurs jaune en des.peu dentelé en dehors .

nt brun en de tj0rs a l’extrémitéPieds très -longs , très-ciliés , noirs , avec
des fémurs près des tibias . ,uisaBt . rexlréniité des  supérieures,Ailes arrondies , élargies , dun brun fou ^ noWuej;»ptès la place où serait le ptérostigma , P ^ (ransversalesles nervures et secteurs noirâtres y compr ^ ^ yue horizoa .de la première moitié de l’aile blanchâtres,. , r ^ . îaîieux dans sa moitié basale . 30 anté-
talement , un reflet cendré bleuâtre ou laite, reuei, venu „ualre  ailes ; le nodus place avant
cubitales et environ 73 à 80 postcubitalesau q, . . , , . , , _ cprrée ; 20 transversales au quadrilatère
leur moitié iaunâlre . Réticulation très -serrcc,. .

„i„„£ial complique . Le dessous des ailes co-
supeneur , 25 à l’inférieur ; espace postcostai pi, , , Ae l’arculus presque séparés dès la base,
loré comme le dessus. Les deux secteurs ue i, . . . » a 12 basilaires formant deux rangs de
le principal non contigu à la médiane . 10

4 0cellules.

9 adulte.  Elle ressemble généralement au mâle , surtout pour la colorationdes ailes , mais en diffère par les caractères suivants :



( 54 )
i a La lèvre inférieure , le coin des mandibules , la lèvre supérieure jaunâtres-,

celte dernière avec une tache médiane noire et une bordure basale et terminale
médiane de même couleur. Nasus vert brillant; base des antennes jaunâtre. Des¬
sous du thorax presqu'enlièrement jaunâtre clair.

2° Abdomen brun foncé un peu métallique, le l or segment vert , l’arête dorsale
largement jaunâtre sur les trois derniers segments, formant au 10° une carène
élevée, terminée en pointe, les côtés des trois derniers jaunâtres; les appendices
anals coniques, écartés, plus courts que le 10e bruns. Le bord externe inférieur
est plus épais jusqu’à sa moitié, où il se termine par un petit ressaut.

5° Les trochanters tachés de jaunâtre , les fémurs brunâtres en dedans vers
la base.

■i0 Le bout des ailes supérieures pas sensiblement plus clair; un faux ptéros*
tigma blanc, large. Les nervules blanchâtres de la moitié basale sont d’une cou¬
leur moins décidée.

Patrie . Le Silhet  d ’après plusieurs exemplaires du British
Muséum et de M. le capitaine Saunders . M. Ilagen l’a retrouvée
au Musée de Berlin , qui a reçu le mâle de la Chine.  Elle habite
également le nord de la Chine aux environs de Shangaï.

La Matrona basilaris  se distingue de toutes les autres espèces
du grand genre Caloptcryx  à sa taille, combinée avec les nervules
blanchâtres qui donnent un joli reflet si particulier à la moitié
basale des ailes , et surtout à ses deux rangs de cellules dans l’es¬
pace basilaire.

Elle rappelle sous les autres rapports Yatrata  par ses ailes fon¬
cées dans les deux sexes , à secteur principal non contigu a la mé¬
diane , et par ses pieds longs et largement ciliés.

Le mâle s’en distincte d’ailleurs , par l’ensemble de la coloration
du corps vert bleuâtre brillant , et la femelle par la présence d’un
faux plérosligma blanc très-grand , occupant le dessus d’une dou¬
zaine de cellules et coupé par 8 à 9 nervules jaunâtres.

Elle diffère bien davantage encore de la cornelia , dont la réticu¬
lation est roussâtre , les secteurs contigus à la médiane , les fémurs
postérieurs en dedans , les tibias en dehors , roux jaunâtres ; les
cils des pieds moins longs , etc.

Comparée aux autres groupes voisins à nervules basilaires (Neu-
robasis  et Echo) , elle en diffère totalement par les couleurs et sous
le rapport de la réticulation ; elle se distingue de Echo  par le faux
ptérostigma réticulé et de Neuroba&is  par la position normale de
ce faux ptérostigma et le secteur médian non ramifié.
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